Promenade

Vous qud mon coté ma barque balance,
Regardez lo-haut ce firmament bleu,
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Magnifique ecpace oi [Ame ¢élance

Et monte en chantant jucquaux piede de Dieu !

VVous qud mon cité berce ma nacelle,
Regardez au loin [Deéan dazur,
Bagcin dont (eau vive au jour étincelle,

Grand comme le ciel et comme lui pur !

Mer et firmament ! délicec de [Ame !
Rien, par un beau jour, nest meilleur & voir,
$i ce nect — brillant d'une humide flamme —

Entre cec longe cile votre grand ceil noir !



Votre ceil qui me tient muet cous le charme,
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Sil fixe cur moi con joyeux éclair,

Ou bien ¢l me fait voir dang une larme

Une dime profonde autant que la mer !

Joceph Autran (1813-1872)



